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paiement des ouvriers, reçut tout à coup, après une fer­
vente prière, trois billets de mille francs dans une lettre que
lui envoyait une généreuse anonyme?

Des faits de ce genre se trouvent dans les vies de saints
fondateurs d'ordre et dans celle du bon curé d 'Ars: l'occul­
tiste sait Quels sont les effets surprenants d'une chaîne ma­
gique, et se garde bien d'attribuer au hasard les effets de la
pïÏère ou ceux des sympathies.

BIBLIOGRAPHIE: La notice de i ~abbé Torné ne figure
d:ans aucun recueil biographiclue.

G.

Les mystères d'IsiS

De tous les peuples de l'antiquité, les Egyptiens sont
celui qui mérite le plus notre attention. Aucune nation, de
queique côté qu'on l'envisage, n'a fait, dans les temps an­
ciens, plus d 'honneur à l'humanité. S'agit-il de lois, de
sciences, d'art, de morale, ou de politique? les Egyptiens.
en tout genre, offrent de grands lTIodèles. Ce sont eux Qui,
par une chaîne non interrompue, ont transmis aux nations
de l'Europe les mieux policées les premiers principes des
lois et de la philosophie.

Un invincible attrait nous ramène donc sans cesse à l 'his­
toir-e de ce peuple. Les anciens nous offrent sur cette ma-

t'!

tière d'inépuisables sources; et, non contents de les tra-
duire ou de les copier, les modernes ont ajouté leurs con­
jectures. leurs discussions et leurs recherches, à ce qu'on
avait publié avant eux; en sorte que nous trouvons partout
des monuments littéraires qui rappellent l'Egypte à notre
souvenir et sollicitent notre respect en sa faveur.

Toutefois les philosophes et les historiens nous présentent
des tableaux contradictoires de cette nation que la plupart
nous proposent pour exemple. Tantôt nous la voyons se
livrer aux plus sublimes méditations de la sagesse, établir
d'admirables lois, cultiver les sciences et les arts avec un
succès éclatant, et proclamer les leçons d'une morale et



d'une philosophie épurée. Tantôt nous la voyons, adonnée
aux superstitions les plus grossières et à la plus absurde
croyance, déshonorer son culte en lui donnant pour objet
de vils animaux, et porter, jusque dans les cérémonies de la
religion, Je scandale des mœurs les plus dissolues. Frappés
de cet étonnant contraste, nous nous demandons si le sol de
l'Egypte nourrissait deux nations distinctes, réunies par la ~
demeure, mais séparées par le culte, les lois et la morale.
Nos doutes sont bientôt éclaircis, lorsque nous considérons
que tout ce qu.'il y a de grand, de noble et de généreux
dans l 'humanité, était le -domaine des lettrés, tandis que ce
qu'elle offre d 'ftrreurs, de superstitions et de faiblesses,
était le partage du peuple.

Cette distinction, qui n'a pas été assez généralement
sentie, suffirait cependant pour expliquer les contradictions
apparentes Ci'ue l'on croit trouver entre les ecrlvains qui
ont traité de l'Egypte. Elle doit suffire aussi pour nous
donner une idée avantageuse de la doctrine que l'on ensei­
gnait dans les mystères, et pour nous exciter à en faire
l'objet d'une étude soutenue et approfondie.

On a longuement écrit et vivement disputé sur cette ma­
tière. l./esprit de système a souvent nui à la vérité, et j'ai
pensé que ce serait rendre service à plusieurs classes de
lecteurs, que de renfermer dans un petit nombre de pages
tout ce qui a été négligé, ou omis à dessein, dans les nom­
breux et volumineux ouvrages qu'on a publiés jusqu'à ce
jour. Je me propose donc de traiter de l'origine des mys­
tères et de leur but primitif; d'expliquer les différents '-i'pe_
grés par où l'on arrivait à la grande révélation, les paroles
sacrées affectées à chacun d'eux, et la morale qu'elles ren­
fermaient. J'exposerai aussi les fables symboliques qu'on
proposait à la méditation des initiés, ainsi que les vérités
morales et religieuses qu'elles servaient à voiler et à per­
pétuer. Le résultat de mon travail pourra déplaire également,
et à ceux qui n'osent s'affranchir de certains préjugés, et
à ceux qui aiment la licence de l'esprit de paradoxe; mais
je dirai la vérité avec toute la franchise d'une âme ferme
et indépendante.
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CURIOSA

CURIOSA

~E CHBl\1IN DE LA R. C. - Schweighardt promet à celui
qUI, ayant lu et relu le si précieux livre de Thomas a
Kempis, conforme exactement sa vie au premier chapitre,

~ .un frère lui écrira, viendra avec lui avec le Parergon.
L'Ergon, qui est la purification de l'Esprit, la glorifica­

tion de Dieu sur la terre est 1'œuvre non seulement des
frères de la R. C., mais encore de tous les vrais chrétiens.
L'âme humaine a deux yeux: Le droit est le moyen de voir
dans l'Eternel, là est l'Ergon,. le gauche regarde dans le
temps et les différences des créatures ce qui est meilleur
ou pire pour la vie du corps: là est le Parergon quand 1'œil
droit regarde l'Eternel, l'autre œil est comme mort et réci­
proquement. Telle est la sagesse rhodostaurotique (Sch\vei­
ghardt).

ANGES. - Saint Augustin prouve que les Anges ont été
créés dans 1'œuvre des six jours, puisqu'il n'existait alors
aucune créature, et au °nloment où Dieu dit: « Que la lu­
mière soit! »

Leur nombre? Daniel en vit dix millions qui louaient le
Seigneur et dix millions qui étaient devant lui. L'Aréopa­
gite les dit multitude que nous ne pouvons compter. Leurs
ailes sont le symbole de la célérité de leur mouvement.
Albert-le-Grand parle du mouvement angélique.

Les Juifs, à l'exception des Sadducéens, admettaient et
honoraient les anges, substances spirituelles, intelligentes,
les prenlières en dignité entre les créatures, et qui, pour
nous, n'ont au-dessus d'eux que la Sainte-Vierge.

L'Ecriture sainte conserve le nom d'anges aux anges mau­
vais ou déchus. Zoroastre rendait aux anges un culte que
saint Paul a condamné. Les Musulmans croient que les
hommes ont deux anges gardiens, dont l'un écrit le bien
qu'ils font, l'autre le mal.

Les Persans donnent à chaque homme cinq anges gar­
diens. D'autres en ce pays, portent le nombre des anges
gardiens de chaque homme jusQ4'à cent soixante; ce qui
est une grande vanité. Les Siamois divisent les anges en
sept ordres et les chargent de la garde des planètes, des
villes, des personnes. Ils disent que c'est pendant qu'on
ét~rnue que les mauvais anges écrivent les fautes des
hommes.

Les théologiens admettent neuf chœurs d'anges, en trois
hiérarchies: les séraphins, les chérubins, les trônes; - les
dominations, les principautés, les vertus des cieux; - les
puissances, les archanges, les anges. (COLLIN DE PLANCY.)
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Bibliographie
HAN RYNER : Le Fils du Silence, in-I6, br. couv., 3 fr. 50.

Le Fils du Silence est avant tout une « vie de Pytha­
gore ll. A signaler la savante description et l'explication si
nouvelle des Mystères d'Eleusis. Ouvrage d'érudition très
remarquable.

ALCfONE : A ux pieds du Maitre, traduit de l'anglais, in-32,
cart. de luxe, 2 fr.
Excellent ouvrage de propagande théosophique.

R. SCHWAEBLÉ : Le Livre de la VeÛze, in-12, 2 fI', 50.

R.SCHWAEDLÉ : Le Problème du Mal. La Sorcellerie prati­
que, 3 fr. 50.

Dr CHAZARAIN : Matérialisations peu connues, observées à
Paris, in-S, br., couv.. 3 fI'. 50.
Bon ouvrage basé sur des documents de première main

et rebtant des expériences de matérialisations de ISS2 à
ISgo.

PHARASiUS : Un coin du voile, étude philosophique sur la
recherche de la vérité, in-S carré, 4 fr. 50.
On trouvera dans cet ouvrage une exposition des idées dè

Dupuis et de Fabre d'Olivet, sur les mystères.

La Photographie transcendentale, in-S, br., couv. il!., 5 fr.
Cet ouvrage, abondamment illustré, a pour but de mettre

au point et de résumer l'état actuel de la question de la pho­
tographie des ét.es et radiations invisibles de l'espace.

•
W.-E. STEAD : Lettres de Julia ou lumière de l'Au-delà, tra­

duit de l'anglais par M. Moutonnier, in-S raisin, br.. 2 fI'.
Communications reçues par l'écriture automatique.

ISABEL COOPER-OAKLEY.
Traditions Mystiques. Ars Regia. Milano, Igl l, in-12, br.

Prix, 4 francs.
Cet excellent ouvrage est divisé en deux parties distinc­

tes: formes et représentations et chiffres et cryptographies.
Dans la première partie, l'auteur examine les formes qui ont
servi de base au mysticisme et sous lesquelles il s'est ré­
pandu en Europe et en AmériCtue. La seconde s'explique
d'elle-même en ce que son titre est suffisamment clair. Le
livre se termine par des notes très judicieuses et une biblio­
graphie très bien faite.
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L'lnitiation (Avril) E. Schiessen: La Croix et la Pyra­
! mide et continuation des documents sur l'archéomètre de
Saint-Yves d'Alveydre.

Annales des Sciences psychiques (1 er et 16 Mai): Suite
et fin des constatations à Costa Rica de W. Reichel et suite
des articles de E. Bozzano sur la « bilocation ». Revue du
psychisme expérimental (Mai)· contient de bons articles sur
le magnétisme, l 'hypnotisme, la télépathie. Le Monde Psy­
chique (Mai): Continuation des articles de MM. Lancelin et
Lefranc. La Tribune psychique (Mai): Anniversaire d 'Allan
Kardec: compte rendu par M. Chartier.

Journal du iVIagnétisme (Avril) H. Durville: pour com­
battre le diabète. Revue du Spiritisme (Mai). Très bons ar­
ticles de Iv1M. Delanne Chevreuil. Chaigneau, etc. Le Fra
terniste (Avri1) consacre de nombreux articles au spiritisme.
Revue de psychothérapie: Dr H. Lemesle. La lumière bleue
en liturgie. La Résurrection, contient deux articles sur la
synthèse, de M. Jounet. La Vie Mystérieuse (Mai). L'Echo
du Merveilleux (Mai). Les apparitions de Vercors, par le
baron de l'Jovaye.

L'A lliance Spiritualiste (Avril). L'Exagramme (Mars).
G. et E. Simon Savigny. L'astronomie adamite, avec figures.
L'A nalogie Universelle (Mai). Les Entretiens Idéalistes
(Ayril). Le Mercure de France (Mai).

La Lumière Maçonnique (Mars) O. Wirth. Suite de l'étude
du Tarot, avec planche hors texte des 1 1 arcanes, voie fémi·
nine. - L'Acacia (Février). Nergal: les principes de la
Maçonnerie.

L 'Etincelle (Mai). Bons articles de Ml','l. Eleuthère, Bour­
geat, Julio, Appv. etc.

La Rénovation (Mars-Avril). N° consacré à la célébra­
tion du 13ge anniversaire de Ch. Fourier. Le Réveil gnos­
tique (l\'lars-Avril) , Dr Fugairon: La Gnose chrétienne. La
Vie l\'ouvelle (Mai): Excellents articles de M. Bosc. Analyse
et f.ynthèse (Mai).



La Revue Théosophique Belge ,Mai): article signé J.-H.
Van '~, en faveur de l'astrologie. Le Messager (Mai). - Ultra
(AvrIl). Luce e Ombra (Avril). Filosofia della Scienza (Mai.
Natura (AvriI).

Nous avons reçu de la Société d'études psychiques de
Nancy le rapport sur les travaux effectués par la Société
depuis son origine (1900-1910). Ce rapport a été nrésenté
par M. le docteur Haas, président honoraire de la Société~
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Reçu aussi le n° 1 de La Magie scientifique, revue men­
suelle d'études psychiques. Directeur C.-E. Basset, à
Roanne. abonne 5 et 6 fr.

La Religion Universelle (Janvier, Février, Mars). M. Les­
sard, à Nantes, vient de r~nover cette revue' de pure philo­
sophie, organe de régénération sociale, fondée en 1876, par
Ch. Fauvety. Tous nos vœux de prospérité.

Reçu également : Les statuts du centre d'investigations
psychiques de Santiago.

Nouvelles Diverses

Au mois d'avril dernier, Craddock, le médium anglais, à
matérialisation bien connue, a donné deux séances chez
M. Flammarion. Ces deux séances ne furent nullement
convaincantes. (Annales des Sciences psychiques, Mai.)

L'ALLIANCE SPIRITUALISTE
Hôtel des Sociétés Savantes, 28, rue Serpente, Paris-VIe

Le Dimanche 18 Juin. à 8 heures et demie, Grande Salle
des fêtes, conférence par

Me DE BÉZOBRAZOW

Les Grandes Initi3tions Féminines et leurs Symbolismes.

L'I'mprimeur..' ~rant : P. CHACORNAC.






